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Par Joseph Sakala

ans Éphésiens 2:18-22, nous lisons : « Car par lui nous avons, les uns et les autres,
accès auprès du Père, dans un même Esprit. Ainsi, vous n’êtes plus ni des étrangers,
ni des gens de dehors, mais concitoyens des Saints, et de la maison de Dieu ; étant
édifiés sur le fondement des apôtres et des prophètes, dont Jésus-Christ est la
pierre angulaire, en qui tout l’édifice, bien coordonné, s’élève pour être un temple
saint au Seigneur, en qui aussi vous êtes édifiés ensemble, pour être la maison de
Dieu par l’Esprit.  »  Avant notre conversion, nous étions appelés « des gens du
dehors », c’est-à-dire, étrangers aux promesses de l’alliance éternelle, n’ayant aucun
espoir et sans Dieu dans le monde. Mais maintenant nous sommes devenus chacun
un homme nouveau et une femme nouvelle en Christ.

Comme Paul nous le dit si bien dans Éphésiens 2:12-16 : « Vous étiez en ce temps-là
sans Christ, séparés de la république d’Israël, étrangers par rapport aux alliances de
la  promesse,  n’ayant  point  d’espérance,  et  sans  Dieu  dans  le  monde.  Mais
maintenant, en Jésus-Christ, vous qui étiez autrefois éloignés, vous êtes rapprochés
par le sang de Christ. Car c’est lui qui est notre paix, lui qui des deux peuples n’en
a fait qu’un, en abattant le mur de séparation ; ayant détruit en sa chair l’inimitié, la
loi des préceptes, laquelle consistait en ordonnances ; afin qu’il formât en lui-même
des deux un seul homme nouveau, après avoir fait la paix ; et qu’en détruisant lui-
même l’inimitié, il réconciliât avec Dieu, par la croix, les uns et les autres en un seul
corps. »
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Et, dans les versets 19 à 22, Paul ajoute : « Ainsi, vous n’êtes plus ni des étrangers,
ni des gens de dehors, mais concitoyens des Saints, et de la maison de Dieu ; étant
édifiés sur le fondement des apôtres et des prophètes, dont Jésus-Christ est la pierre
angulaire, en qui tout l’édifice, bien coordonné, s’élève pour être un temple saint
au Seigneur, en qui aussi vous êtes édifiés ensemble, pour être la maison de Dieu
par l’Esprit. »

« Par Jésus, nous avons, les uns et les autres, accès auprès du Père dans un même
Esprit. C’est à cause de cela que moi, Paul, je suis le prisonnier de Jésus-Christ pour
vous, les Gentils ; si en effet vous avez appris quelle est la dispensation de la grâce
de Dieu, qui m’a été donnée pour vous ; c’est par révélation qu’Il m’a fait connaître
ce  mystère,  comme je  viens  de  l’écrire  en  peu  de  mots.  Par  où  vous  pouvez
comprendre en lisant, quelle est l’intelligence que j’ai du mystère de Christ, mystère
qui n’a pas été manifesté aux enfants des hommes dans les générations passées,
comme  il  a  été  révélé  maintenant,  par  l’Esprit,  à  ses  saints  apôtres  et  aux
prophètes ; savoir, que les Gentils sont cohéritiers, et qu’ils font un même corps,
et qu’ils participent à sa promesse en Christ par l’Évangile ; duquel j’ai été fait
ministre, par un don de la grâce de Dieu, qui m’a été donnée par l’efficace de sa
puissance, » déclare Paul, dans Éphésiens 3:1-7.

« Mais l’Écriture a tout renfermé sous le péché, afin que la promesse fût donnée, par
la foi en Jésus-Christ, à ceux qui croient. Or, avant que la foi vînt, nous étions
renfermés sous la garde de la loi, pour la foi qui devait être révélée. De sorte que la
loi a été notre conducteur pour nous mener à Christ,  afin que nous fussions
justifiés par la foi. Or, la foi étant venue, nous ne sommes plus sous ce conducteur.
Car vous êtes tous enfants de Dieu par la foi en Jésus-Christ. Car vous tous qui avez
été baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ. Il n’y a plus ni Juif ni Grec ; il n’y a
plus ni esclave ni libre ; il n’y a plus ni homme ni femme ; car vous êtes tous un en
Jésus-Christ. Et si vous êtes de Christ, vous êtes donc la postérité d’Abraham, et les
héritiers selon la promesse » (Galates 3:22-29).

« Car vous êtes sauvés par la grâce, par le moyen de la foi ; et cela ne vient pas de
vous, c’est le don de Dieu ; ce n’est point par les œuvres, afin que personne ne se
glorifie. Car nous sommes Son ouvrage, ayant été créés en Jésus-Christ pour les
bonnes œuvres, que Dieu a préparées d’avance, afin que nous y marchions. C’est



pourquoi, souvenez-vous que vous, qui étiez autrefois Gentils en la chair, et qui étiez
appelés incirconcis par ceux qu’on appelle circoncis dans la chair par la main de
l’homme… » (Éphésiens 2:8-11). Dieu nous a formulé Son salut de façon que nous ne
puissions pas rater la réalisation de Son plan pour nous. Nous devrions Le remercier
humblement pour ce que Dieu a accompli en nous au travers de Jésus.

Voilà le genre de sagesse que Dieu nous donne. Demandez à n’importe quel individu
ce qu’est la sagesse. Tout le monde aura une réponse à vous offrir. Pour quelques-
uns, ce sont les cheveux blancs qui annoncent la sagesse. Pour d’autres, ce sont des
remarques citées à point, lorsqu’on nous demande une opinion. Demandez à cent
personnes et vous aurez cent réponses diverses. Mais la véritable réponse se trouve
dans Psaume 111:10 qui déclare : « Le commencement  de la sagesse, c’est la
crainte de l’Éternel. Tous ceux qui pratiquent Ses commandements sont vraiment
sages. Sa louange demeure à toujours. » L’époque dans laquelle nous vivons est
appelée « l’ère de l’information ».  Mais  information n’est  pas sagesse.  Avec la
multitude de livres et de revues dans tous les domaines possibles, avec des milliards
de dollars investis dans toutes sortes de recherches individuelles et, maintenant,
avec  l’autoroute  informatique  de  l’Internet,  il  semblerait  que  tout  le  monde et
plusieurs organisations nous offrent des tonnes d’informations. Nous sommes noyés
dans l’information.

« Mais la sagesse, où la trouvera-t-on ? Où donc est le lieu de l’intelligence ? »
demandait Job, dans Job 28:12. « L’homme ne connaît pas son prix et elle ne se
trouve pas dans la terre des vivants » (v. 13) La question de Job ne peut pas  trouver
sa réponse sur un ordi, mais seulement dans l’ancien Livre. Job 28:28 déclare :
« Puis il [Dieu] dit à l’homme : Voici, la crainte du Seigneur, c’est la sagesse, et se
détourner du mal, c’est l’intelligence. » La vérité spirituelle se trouve souvent dans
ce Livre. Le roi Salomon, à qui Dieu accorda une sagesse toute spéciale, a écrit ces
mots inspirés : « La crainte de l’Éternel est le principal point de la science ; mais les
fous méprisent la sagesse et l’instruction »  (Proverbes 1:7).  Et,  dans Proverbes
9:10 : « Le commencement de la sagesse est la crainte de l’Éternel ; et la science
des saints c’est la prudence. »

S’il manque quelque chose dans notre ère informatique, c’est bien la crainte de
l’Éternel chez la plupart des gens et même dans le monde religieux. Dans notre



perspective du Nouveau Testament, nous savons qu’en Christ : « sont renfermés
tous les trésors de la sagesse et de la science. Je dis ceci, afin que personne ne vous
abuse par des discours séduisants » déclare Paul, dans Colossiens 2:3-4. « Et c’est
ici son commandement : que nous croyions au nom de son Fils Jésus-Christ, et que
nous nous aimions les uns les autres, comme il nous l’a commandé. Celui qui garde
ses commandements, demeure en Dieu, et Dieu en lui ; et nous connaissons qu’il
demeure en nous  par  l’Esprit  qu’il  nous  a  donné »  (1  Jean 3:23-24).  Voilà  la
véritable connaissance, compréhension et sagesse.

«  Que  celui  qui  a  des  oreilles  pour  entendre,  entende  »  (Matthieu  11:15).  Le
Seigneur  Jésus  a  dû  considérer  cette  exhortation  de  grande  importance,  parce
qu’elle paraît au moins huit fois dans les quatre Évangiles et sept fois dans le livre
d’Apocalypse,  cité  par  Christ  Lui-même,  et  une  fois  par  l’apôtre  Jean,  dans
Apocalypse 13:9. Il est donc urgent que les gens entendent véritablement avec des
cœurs croyants, des esprits de discernement et durant des vies obéissantes. Il est
très important, d’abord pour les hommes et les femmes non convertis, de réagir à
l’Évangile de cette façon. Jésus a déclaré, dans  Jean 5:24 : « En vérité, en vérité je
vous dis, que celui qui écoute ma parole, et qui croit à celui qui m’a envoyé, a la vie
éternelle, et il ne vient point en jugement, mais il est passé de la mort à la vie. »
Entendre la Parole de Dieu avec un cœur croyant fait toute la différence.

Mais ce n’est juste que le commencement, car Jésus a aussi dit, dans Jean 10:27-30 :
« Mes brebis entendent ma voix, et je les connais, et elles me suivent. Je leur donne
la vie éternelle, elles ne périront jamais, et nul ne les ravira de ma main. Mon Père,
qui me les a données, est plus grand que tous ; et personne ne peut les ravir de la
main de mon Père. Moi et le Père, nous sommes un. » Il nous a non seulement
promis la vie éternelle lorsque nous avons entendu Sa voix, mais Il nous assure que
cette vie ne pourra jamais nous être enlevée  tant et aussi longtemps que nous
entendrons continuellement Sa voix. Or, Il nous promet également la résurrection,
dans Jean 5:28-29 : « Ne soyez pas surpris de cela ; car l’heure vient que tous ceux
qui sont dans les sépulcres entendront Sa voix, et sortiront : savoir, ceux qui auront
bien fait, en résurrection de vie ; et ceux qui auront mal fait, en résurrection de
condamnation. »

Mais nous, Ses élus, nous n’avons pas à nous inquiéter : « Car nous vous déclarons



ceci  par  la  parole  du  Seigneur,  que  nous les  vivants  qui  serons  restés  pour
l’avènement du Seigneur, nous ne précéderons point ceux qui sont morts ; car le
Seigneur lui-même descendra du ciel, à un signal donné, avec une voix d’archange et
au son d’une trompette de Dieu ; et les morts qui sont en Christ ressusciteront
premièrement ; ensuite, nous les vivants qui serons restés, nous serons enlevés
avec eux sur des nuées, à la rencontre du Seigneur, dans les airs, et ainsi nous
serons toujours avec le Seigneur » (1 Thessaloniciens 4:15-17). Alors, que celui qui a
des oreilles entende !

Parce que : « vous étiez morts dans vos fautes et dans vos péchés, dans lesquels
vous avez marché autrefois,  selon le train de ce monde, selon le prince de la
puissance de l’air, de cet esprit qui agit maintenant dans les fils de la rébellion ;
parmi lesquels nous vivions tous autrefois,  selon les convoitises de notre chair,
accomplissant les désirs de la chair et de nos pensées ; et nous étions par nature
des enfants de colère, comme les autres. Mais Dieu, qui est riche en miséricorde à
cause de la grande charité dont il nous a aimés, lorsque nous étions morts dans nos
fautes, nous a rendus à la vie ensemble en Christ, (c’est par grâce que vous êtes
sauvés ;) et il nous a ressuscités ensemble, et fait asseoir ensemble dans les lieux
célestes, en Jésus-Christ ; afin de montrer dans les siècles à venir les immenses
richesses de sa grâce, par sa bonté envers nous en Jésus-Christ » (Éphésiens 2:1-7).

Il y a trois descriptions de ce que nous étions avant l’œuvre de Dieu en nous, tel que
décrit dans Éphésiens 2. Nous étions morts dans nos fautes, dans nos activités et
dans nos péchés, notre caractère, notre attitude et notre condition générale. Le
résultat fut que nous n’étions pas capables de comprendre ou de chercher Dieu de
nous-mêmes. Romains 3:10-12 nous dit : « Selon qu’il est écrit : Il n’y a point de
juste, non pas même un seul. Il n’y a personne qui ait de l’intelligence ; il n’y en a
point qui cherche Dieu. Tous se sont égarés, et se sont tous ensemble corrompus ; il
n’y en a point qui fasse le bien, non pas même un seul. » Nous n’étions pas capables
de connaître les choses de Dieu, car : « l’homme animal ne comprend point les
choses de l’Esprit de Dieu ; car elles lui semblent folie, et il ne les peut connaître,
parce que c’est spirituellement qu’on en juge » (1 Corinthiens 2:14).

Éphésiens 2:2 nous dit : « Dans lesquels vous avez marché autrefois, selon le train
de ce monde, selon le prince de la puissance de l’air,  de cet esprit qui agit



maintenant dans les fils de la rébellion. » « Nous aussi de même, lorsque nous étions
enfants, nous étions sous l’esclavage des rudiments du monde » (Galates 4:3). « Que
si notre Évangile est voilé, il est voilé pour ceux qui périssent, pour les incrédules,
dont le dieu de ce siècle a aveuglé l’esprit, afin qu’ils ne soient pas éclairés par
la lumière du glorieux Évangile de Christ, qui est l’image de Dieu » (2 Corinthiens
4:3-4). Nous étions parmi ceux qui vivions tous autrefois selon les convoitises de
notre chair, accomplissant les désirs de la chair et de nos pensées ; et nous étions
par nature des enfants de colère, comme les autres.

Jean 3:36 déclare : « Celui qui croit au Fils a la vie éternelle ; mais celui qui
désobéit au Fils ne verra point la vie, mais la colère de Dieu demeure sur lui. »
« Mais par ton endurcissement et ton cœur impénitent, tu t’amasses un trésor de
colère pour le jour de la colère et de la manifestation du juste jugement de Dieu, qui
rendra à chacun selon ses œuvres, savoir, la vie éternelle à ceux qui, persévérant
dans  les  bonnes  œuvres,  cherchent  la  gloire,  l’honneur  et  l’immortalité  ;  mais
l’indignation et la colère aux contentieux et à ceux qui sont rebelles à la vérité, et
qui obéissent à l’injustice ; l’affliction et l’angoisse à tout homme qui fait le mal ; au
Juif d’abord, puis au Grec ; mais la gloire, l’honneur et la paix à tout homme qui fait
le bien ; au Juif d’abord, ensuite au Grec ; car Dieu n’a point égard à l’apparence des
personnes » (Romains 2:5-11).

La transformation produite par Dieu en nous ne peut s’expliquer aisément : « Car
nous  sommes  Son ouvrage,  ayant  été  créés  en  Jésus-Christ  pour  les  bonnes
œuvres, que Dieu a préparées d’avance, afin que nous y marchions » (Éphésiens
2:10). Mais Dieu est riche en miséricorde à cause de la grande charité dont Il nous a
aimés. « Car, comme le Père ressuscite les morts et donne la vie, de même aussi le
Fils donne la vie à ceux qu’il veut. Le Père ne juge personne, mais il a donné au Fils
tout le jugement. Afin que tous honorent le Fils, comme ils honorent le Père. Celui
qui n’honore pas le Fils n’honore pas le Père qui l’a envoyé. En vérité, en vérité je
vous dis, que celui qui écoute ma parole, et qui croit à Celui qui m’a envoyé, a la vie
éternelle, et il ne vient point en jugement, mais il est passé de la mort à la vie »
(Jean 5:21-24).

Nous avons donc été ensevelis avec Lui par le baptême en Sa mort, afin que,
comme Christ  est  ressuscité des morts  par la gloire du Père,  de même nous



marchions, nous aussi, dans une vie nouvelle. Car si, Lui devenant semblables dans
Sa mort, nous avons été faits une même plante avec lui, nous le serons aussi à Sa
résurrection ; sachant que notre vieil homme a été crucifié avec Lui, afin que le
corps du péché soit détruit, et que nous ne soyons plus asservis au péché. Car celui
qui est mort est affranchi du péché. « Sachant que Christ ressuscité des morts ne
meurt plus, et que la mort n’a plus de pouvoir sur lui. Car en mourant, il est
mort une seule fois pour le péché ; mais en vivant, il vit pour Dieu. Vous aussi,
considérez-vous comme morts  au péché,  mais  vivants à Dieu  en Jésus-Christ
notre Seigneur » (Romains 6:9-11).

Cette puissance est efficace par la foi qui ne vient pas de vous. « Car vous êtes
sauvés par la grâce, par le moyen de la foi ; et cela ne vient pas de vous, c’est le don
de  Dieu  ;  ce  n’est  point  par  les  œuvres,  afin  que  personne  ne  se  glorifie  »
(Éphésiens 2:8-9). Quoiqu’impliquent toutes ces promesses, elles nous rassurent sur
notre statut permanent en tant qu’élus, les saints de Dieu. « Car ceux qu’il a connus
d’avance, il les a aussi prédestinés à être conformes à l’image de son Fils, afin que
celui-ci soit le premier-né de plusieurs frères ; et ceux qu’il a prédestinés, il les a
aussi appelés ; et ceux qu’il a appelés, il les a aussi justifiés ; et ceux qu’il a justifiés,
il les a aussi glorifiés. Que dirons-nous donc sur cela ? Si Dieu est pour nous, qui
sera contre nous ? Lui, qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré pour
nous tous, comment ne nous donnera-t-il point toutes choses avec lui ? » (Romains
8:29-32).

«  Qui  accusera  les  élus  de  Dieu  ?  Dieu  est  celui  qui  les  justifie.  Qui  les
condamnera ? Christ est mort, et de plus il est ressuscité, il est même assis à la
droite de Dieu, et il intercède aussi pour nous. Qui nous séparera de l’amour de
Christ ? Sera-ce l’affliction, ou l’angoisse, ou la persécution, ou la faim, ou la nudité,
ou le péril, ou l’épée ? Selon qu’il est écrit : Nous sommes livrés à la mort tous les
jours à cause de toi, et nous sommes regardés comme des brebis destinées à la
tuerie. Au contraire, dans toutes ces choses nous sommes plus que vainqueurs, par
celui qui nous a aimés » (Romains 8:29-39).

Dieu a fait tout cela :  « Afin de montrer dans les siècles à venir les immenses
richesses de sa grâce, par Sa bonté envers nous en Jésus-Christ » (Éphésiens 2:7).
«  Et  quelle  est,  envers  nous  qui  croyons,  l’infinie  grandeur  de  sa  puissance,



conformément à l’efficacité du pouvoir de sa force » (Éphésiens 1:19). La puissance
du Créateur, telle que démontrée dans la résurrection de Christ, est dirigée vers
nous ! Nous pouvons être sûrs que, malgré le fait que nous ne comprendrons jamais
tout cela, les Écritures nous fournissent plusieurs évidences claires afin que vous
puissiez saisir :

Que : « vous recevrez la puissance du Saint-Esprit, qui viendra sur vous ; et1.
vous me servirez de témoins, tant à Jérusalem que dans toute la Judée, et la
Samarie, et jusqu’aux extrémités de la terre » (Actes 1:8). « Que l’Esprit de
vérité, que le monde ne peut recevoir, parce qu’il ne le voit point et ne le
connaît point ; mais vous, vous le connaissez, parce qu’il demeure avec
vous  [avant  votre  conversion],  et  qu’il  sera  en  vous  [après  votre
conversion]» (Jean 14:17). « Ne savez-vous pas que votre corps est le temple
du Saint-Esprit, qui est en vous, et qui vous a été donné de Dieu, et que vous
n’êtes point à vous-mêmes ? » (1 Corinthiens 6:19).
Vous ne devriez jamais avoir honte de prêcher l’Évangile de Christ, car c’est2.
la puissance de Dieu pour le salut de tous ceux qui croient, du Juif d’abord,
du Grec ensuite. « Car la prédication de la croix est une folie pour ceux qui
périssent ; mais pour nous qui sommes sauvés, elle est la puissance de
Dieu » (1 Corinthiens 1:18), qu’elle soit prêchée à une personne ou bien à
mille.
« Comme sa divine puissance nous a donné tout ce qui regarde la vie et la3.
piété, par la connaissance de Celui qui nous a appelés par sa gloire et par sa
vertu ; par lesquelles nous ont été données les très grandes et précieuses
promesses, afin que par leur moyen vous soyez participants de la nature
divine, en fuyant la corruption qui règne dans le monde par la convoitise » (2
Pierre  1:3-4).  En  effet,  ces  promesses  impliquent  toutes  choses  qui
regardent  la  vie  éternelle.
Nous voyons les résultats de la puissance de Dieu dans nos vies lorsque nos4.
caractères sont : « Fortifiés en toute manière selon sa puissance glorieuse,
pour avoir toute patience, et constance avec joie ; rendant grâces au Père,
qui  nous a  rendus capables  d’avoir  part  à  l’héritage des saints  dans la
lumière ; Qui nous a délivrés de la puissance des ténèbres, et nous a fait
passer dans le royaume de son Fils bien-aimé » (Colossiens 1:11-13).



Dieu  désire  vous  voir  :  «  connaître  l’amour  de  Christ,  qui  surpasse  toute
connaissance, afin que vous soyez remplis de toute la plénitude de Dieu » (Éphésiens
3:19). Et que vous soyez affermis afin que, selon les richesses de Sa gloire, Il vous
donne d’être puissamment fortifiés par Son Esprit, dans l’homme intérieur, afin que
Christ habite dans vos cœurs par la foi. Dieu veut également vous voir enracinés et
fondés en Lui, et affermis dans la foi, selon que vous avez été enseignés, abondant
en elle, avec actions de grâces. Or, à Celui qui peut faire, par la puissance qui agit
en nous, infiniment plus que tout ce que nous demandons et que nous pensons ; à
Lui soit la gloire dans l’Église, par Jésus-Christ, dans tous les âges, aux siècles des
siècles !

« Afin que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de gloire, vous donne un
esprit de sagesse et de révélation dans Sa connaissance ; qu’il éclaire les yeux de
votre entendement ; afin que vous connaissiez quelle est l’espérance à laquelle
vous êtes appelés, et quelles sont les richesses de la gloire de son héritage dans les
saints  »  (Éphésiens1:17-18).  L’esprit  de  sagesse  est  appliqué  dans  une  grande
variété de circonstances, surtout dans le leadership, comme nous pouvons le voir
dans  Deutéronome 34:9  :  «  Et  Josué,  fils  de  Nun,  fut  rempli  de l’esprit  de
sagesse ; car Moïse lui avait imposé les mains ; et les enfants d’Israël lui obéirent,
et se conformèrent à ce que l’Éternel avait commandé à Moïse. »

Mais l’esprit de sagesse est aussi identifié à la capacité de faire du beau linge,
comme lorsque Dieu dit à Moïse : « Et tu feras à Aaron, ton frère, des vêtements
sacrés, pour sa gloire et pour son ornement. Et tu parleras à tous ceux qui sont
intelligents, que j’ai remplis d’un esprit de sagesse, et ils feront les vêtements
d’Aaron pour le consacrer, pour qu’il exerce la sacrificature devant moi » (Exode
28:2). Daniel était connu pour avoir un esprit excellent : « Parce qu’on trouva en lui,
Daniel, que le roi avait nommé Beltshatsar, un esprit extraordinaire, et de la
connaissance,  et  de  l’intelligence  pour  interpréter  les  songes,  expliquer  les
énigmes et  résoudre les  questions  difficiles.  Que Daniel  soit  donc appelé,  et  il
donnera l’interprétation » (Daniel 5:12).

À  nous  aussi  Jésus  a  déclaré  :  «  Mettez-vous  donc  dans  l’esprit  de  ne  point
préméditer  votre  défense.  Car  je  vous donnerai  une bouche et  une sagesse  à
laquelle tous vos adversaires ne pourront contredire, ni résister » (Luc 21:14-15).



Nous avons également reçu un esprit de révélation : « Mais, comme il est écrit, ce
sont des choses que l’œil n’avait point vues, que l’oreille n’avait point entendues, et
qui n’étaient point montées au cœur de l’homme, que Dieu avait préparées pour
ceux qui l’aiment. Mais Dieu nous les a révélées par son Esprit ; car l’Esprit sonde
toutes choses, même les profondeurs de Dieu » (1 Corinthiens 2:9-10).

Et au sujet du Saint-Esprit, Jésus ne nous a-t-Il pas promis, dans Jean 16:13-15 :
« Mais quand celui-là, l’Esprit de vérité, sera venu, il vous conduira dans toute la
vérité, car il ne parlera point par lui-même, mais il dira tout ce qu’il aura entendu,
et vous annoncera les choses à venir. C’est Lui qui me glorifiera, parce qu’il prendra
de ce qui est à moi, et qu’il vous l’annoncera. Tout ce que le Père a, est à moi ;
c’est pourquoi j’ai dit qu’il prendra de ce qui est à moi, et qu’il vous l’annoncera. »
« Que le Dieu d’espérance vous remplisse donc de toute sorte de joie et de paix,
dans la foi, afin que vous abondiez en espérance, par la puissance du Saint-Esprit.
Pour moi, frères, j’ai la persuasion que vous êtes pleins de bonté, remplis de toute
connaissance, et capables de vous exhorter les uns les autres, » nous dit Paul, dans
Romains 15:13-14.

« Car Dieu a renfermé tous les hommes dans la rébellion, pour faire miséricorde à
tous. O profondeur de la richesse, et de la sagesse, et de la connaissance de Dieu !
Que ses jugements sont impénétrables, et que ses voies sont incompréhensibles !
Car qui a connu la pensée du Seigneur, ou, qui a été son conseiller ? Ou, qui lui a
donné le premier, et en sera payé de retour ? Car toutes choses sont de lui, et par
lui, et pour lui : A lui soit la gloire dans tous les siècles ! Amen ! » déclare Paul, dans
Romains  11:32-36.  Chaque  louange  est  spécifiquement  désignée  par  Dieu  pour
soutenir notre foi et fortifier notre confiance, même si nous ne sommes qu’étrangers
et voyageurs sur la terre.

Cette confiance en Dieu doit continuellement être soutenue par la prière, à tout
moment, comme David le faisait dans Psaume 143:8 : « Fais-moi entendre dès le
matin ta bonté, car je me suis confié en toi ; fais-moi connaître le chemin où
je dois marcher, car j’ai élevé mon âme à toi. » C’est une très belle prière par
laquelle nous pourrions commencer un journée de travail et à laquelle Dieu doit Se
réjouir de répondre. Elle est simple, avec deux demandes spécifiques qui devraient
toucher le cœur de Dieu. Parce que nous Lui faisons confiance implicitement, nous



L’entendons nous parler par cette même Parole, au début de chaque journée. Et
comme Dieu nous parle, nous nous réjouissons dans Son amour, spécialement pour
Son Salut et de nous guider dans Ses voies.

David Lui demande également, dans Psaume 143:10-13 : « Enseigne-moi à faire ta
volonté, car tu es mon Dieu. Que ton bon Esprit me conduise dans le droit chemin !
Éternel, rends-moi la vie pour l’amour de ton nom ; dans ta justice, retire mon âme
de la détresse ! Et dans ta bonté, retranche mes ennemis, et détruis tous ceux qui
persécutent mon âme, car je suis ton serviteur. » Et Dieu nous indiquera la voie
que nous devons suivre, car David nous déclare, dans Psaume 119:105 : « Ta parole
est une lampe à mon pied, et une lumière sur mon sentier. »

Lorsque  Dieu  recevra  toute  priorité  dans  nos  vies  et  lorsque  nous  l’aimerons,
étudierons et obéirons à Sa Parole ;  et lorsque nous l’appellerons afin de nous
guider, Dieu répondra sûrement. « Considère-le dans toutes tes voies, et il dirigera
tes sentiers. Ne sois point sage à tes propres yeux ; crains l’Éternel, et détourne-toi
du mal, » nous dit Proverbes 3:6-7. « Et la confiance que nous avons en Lui, c’est
que, si nous demandons quelque chose selon sa volonté, il nous exauce. Et si nous
savons qu’il nous exauce, quoi que ce soit que nous demandions, nous savons que
nous avons de lui les choses que nous avons demandées, » nous confirme l’apôtre
Jean, dans 1 Jean 5:14-15. Nous avons tous reçu ces confirmations de la part de ceux
qui sont morts avant nous, car « Tous ceux-là sont morts dans la foi, sans avoir reçu
les choses promises, mais les ayant vues de loin, crues, et embrassées, et ayant fait
profession d’être étrangers et voyageurs sur la terre » (Hébreux 11:13).

Quelques-uns ont eu des problèmes avec le mot « foi », désirant une définition
succincte de ce mot, car nulle part dans les Écritures nous voyons une définition
claire de la foi. Dans Hébreux 11:1-2, nous voyons : « Or, la foi est une ferme attente
des choses qu’on espère, une démonstration de celles qu’on ne voit point. Car par
elle les anciens ont obtenu un bon témoignage. » À certains endroits, la Bible nous
donne  une  définition  indirecte  de  la  «  foi  ».  Gardez  à  l’esprit  que  les  mots
« croyance », « confiance » et « foi » sont traduits du même mot grec. Regardons
quelques exemples :

Élisabeth, la mère de Jean-Baptiste, a dit de Marie : « heureuse est celle qui a cru



[foi]  ;  car  les  choses  qui  lui  ont  été  dites  de la  part  du Seigneur  auront  leur
accomplissement » (Luc 1:45).

Paul savait que Dieu avait l’intention de l’amener vers César et il encouragea les
matelots alors qu’ils voyaient venir le naufrage, en leur disant, dans Actes 27:25-26 :
« C’est pourquoi, ô hommes, prenez courage ; car j’ai cette confiance [foi] en Dieu,
qu’il en arrivera comme il m’a été dit ; mais il faut que nous échouions sur quelque
île. »

En parlant de la foi d’Abraham en ce que Dieu lui donnerait un fils, Paul a déclaré
dans Romains 4:20-21 : « Et il n’eut ni doute ni défiance à l’égard de la promesse de
Dieu, mais il  fut fortifié par la foi,  et il  donna gloire à Dieu, étant pleinement
persuadé que ce qu’il promet, il peut aussi l’accomplir. »

De Sara, l’épouse d’Abraham, il est dit, dans Hébreux 11:11 : « Par la foi aussi, Sara
reçut la vertu de concevoir et, malgré son âge, elle enfanta, parce qu’elle crut [la
foi] à la fidélité de celui qui avait fait la promesse. »

Ces versets nous donnent cependant une bonne explication de la foi. Elle est une
ferme croyance, une conviction, un jugement que Dieu est doublement capable et
confiant d’accomplir ce qu’Il a promis. Cette sorte de foi amène l’avenir à la réalité
présente. « Et Jésus, ayant fait venir un enfant, le mit au milieu d’eux, Et dit : Je vous
le dis en vérité, si vous ne vous convertissez, et si vous ne devenez comme des
enfants,  vous n’entrerez point  dans le  royaume des cieux »  (Matthieu 18:2-3).
Plusieurs adultes chrétiens ont cette notion erronée que les petits enfants sont trop
jeunes  pour  comprendre  l’Évangile  et  que  Jésus  ne  devrait  leur  permettre  de
participer que lorsqu’ils seront plus vieux.

Le problème, ce n’est pas ici les enfants, mais plutôt les adultes qui trouvent cela
difficile  à  comprendre.  C’est  qu’ils  doivent  vraiment  devenir  comme des  petits
enfants avant de comprendre vraiment le chemin du salut et de la conversion. « Mais
Jésus les appelant à lui, dit : Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en
empêchez point ; car le royaume de Dieu est pour ceux qui leur ressemblent. Je
vous dis en vérité que quiconque ne recevra pas le royaume de Dieu comme un
petit enfant, n’y entrera point » (Luc 18:16-17). C’est avec une grande humilité que
nous devrions recevoir Christ, comme un enfant innocent. Après tout, qu’y a-t-il à



comprendre ? Un petit enfant instruit dans les Écritures peut facilement comprendre
par Dieu, comme Timothée : « Et que dès l’enfance tu connais les saintes lettres, qui
peuvent t’instruire pour le salut, par la foi qui est en Jésus-Christ » (2 Timothée
3:15).

Un enfant peut comprendre que le Dieu, vers qui ses parents prient, leur a donné vie
et qu’il ne faut pas Le contrarier. Que Dieu avait envoyé Son Fils afin de mourir pour
ses péchés, si mignons soient-ils, et lui accorder le salut. Un adulte peut parfois se
poser des questions, mais pas un enfant, il croit simplement, et c’est tout ! Les
petits enfants qui s’intéressent aux Écritures devraient être enseignés dans la Bible,
à leur rythme, afin que, quand ils seront plus vieux, ils puissent venir à Jésus avec
des cœurs purs.


